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Quand nous partîmes de Chinon

Quand nous partîmes de Chinon 
Avec tous les compagnons 
Nous étions bien vingt ou trente 
Trente jeunes mariniers 
Qui ne craignaient pas la Loire 
Et savaient bien naviguer

Grande Lune d’Août et Tirot Flanc
Étaient venus de Montjean
De Saumur Pascal-Carole
Bacbuc, Val de Vienne de Chinon
D’Angers Ver-Vert, la P’tite Françoise
On peut pas citer tous les noms

En r’partant de Montsoreau
Le temps n’était plus très beau
Les éclairs et puis l’orage
Ont bien fait tourner le vent
Nous avons hissé la voile
Vent arrière bout avalant

Saumur étant arrivé
Tout le monde était trempé
Nous fûmes reçus en grande pompe
Pour y manger et y boire
Monsieur l’Maire nous complimente
Le soir au bord de la Loire

À présent c’est Le Thoureil
Où la Loire est sans pareil
Nous saluons Jeanne Fraisse
Marraine de tous les mariniers
Toujours pleine de tendresse
Pour ceux qui aiment naviguer

Attendez donc à plus tard
La suite de notre histoire
Car de Roanne jusqu’à Nantes
L’aventure est en chemin
La marine n’est pas morte
Tout peut arriver demain


